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La longueur d'onde effective et la sensibilité
des récepteurs d'énergie rayonnante

PAR

Maurice FLUCKIGER

(Séance du 16 novembre 1955)

La comparaison des éclats de deux sources lumineuses
colorées est un des problèmes fondamentaux de l'astronomie
physique. Pour oe genre de travail l'idéal serait de disposer
d'un récepteur intégral (radiomètre, bolomètre, couple
thermoélectrique, etc.) dont la sensibilité est la même quelle que
soit la longueur d'onde de la lumière reçue. De tels récepteurs
ont déjà été employés en astronomie. Les premières tentatives
dans oe sens furent faites par Hlggins (1) qui employait une
ou deux paires d'éléments bismuth-antimoine au foyer d'un
réfracteur. Stoises (2) appliqua une méthode analogue. Ces

mesures très délicates n'ont donné des résultats satisfaisants:

que pour des étoiles brillantes. Pour la comparaison des étoiles

plus faibles, force nous est d'employer l'œil, la plaque
photographique associée ou non à des filtres, la cellule
photoélectrique. Quel que soit le récepteur et le mode de travail
adopté, la même question est posée : comment désigner, aussi

simplement que possible et cependant le mieux possible, les

caractéristiques du récepteur employé Dans ce qui va suivre,
nous ne nous occuperons que du récepteur photographique ;

mais on peut facilement étendre nos conclusions aux autres
types de récepteurs sélectifs, étant donné l'allure identique des
courbes de réponse de ces appareils.

Les sources stellaires n'étant pas monochromatiques, il
importe de caractériser leur spectre d'émission en même temps
qu'on mesure leur éclat. Plusieurs équivalents de couleur ont
été proposés, en particulier l'indice de couleur pholovisuel
(défini comme la différence des magnitudes photographiques
et pholovisuelles) et la longueur d'onde effective apparente.
Notre propos est de préciser les différentes grandeurs qui
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